
Dans les collèges, l’opération Grains de Sable initiée par le SNES-FSU a permis de confronter l’Administration aux incohé-
rences de la réforme. Lors des sessions de formation-formatage de novembre et décembre, les questions posées par les per-
sonnels aux représentants de l’Administration ont révélé au grand jour les réalités de cette réforme. Loin, des effets d’an-
nonce du Ministère, il s’agit bien d’une réforme aux conséquences délétères pour les élèves et les personnels. Une 
seule solution : l’abrogation des textes #collège2016 et la réouverture des discussions sur de nouvelles bases pour 
une autre réforme du collège. 

#Collège2016, ce que la Ministre annonce 
‐ de l’Accompagnement Personnalisé (AP) pour tous les élèves 
‐ des EPI, permeƩant de faire de l’interdisciplinarité en croisant les apports des différentes disciplines 

‐ une diversificaƟon de l’offre linguisƟque 

La réalité de la réforme du collège 
 à travers les échos des formations-formatage 

- AP :  Tout montre que l’accompagnement personnalisé est très loin des promesses de la Ministre…"On peut faire 
de l’AP en classe entière”, "les IA-IPR n’ont pas pu garantir que les élèves en difficulté auront donc un vrai accompagnement PERSON-
NALISÉ et n’ont donné aucune réponse", une formation portera sur "l’Accompagnement personnalisé en classe entière", l'AP "se fait en 
classe entière forcément et il faut y travailler en îlots en entrant par les compétences et en faisant de la pédagogie différenciée tout en 
traitant le programme". 

- EPI :  loin des exemples ministériels vantant le travail en petits groupes et la co-animation, les EPI apparaissent de plus 
en plus comme un gadget aux contours mal définis "la concertation pourra se faire via des échanges de courriels”, "le 
co-enseignement peut être fait, mais ce n’est pas systématique (…). Ainsi, l’élève peut suivre un EPI avec le professeur de fran-
çais le lundi, qu’il poursuivra le vendredi sur un autre créneau avec le prof d’histoire". 

- Langues vivantes : la suppression des bilangues et des sections européennes laisse augurer une véritable 
hécatombe puisque près des 2/3 des bilangues de l’académie sont menacées si le Rectorat s’en tient aux préconisa-
tions du Ministère. Malgré les conséquences lourdes d’un tel chantier de démolition, pour les élèves et les person-
nels, le Rectorat joue la montre et divulgue des informations très partielles. 

- Conditions de travail :  mise en place des programmes et de la réforme sur 4 niveaux dès la rentrée 2016. 
Réponse de l’Administration lors d’une formation-formatage “en tant que TZR, vous avez développé des capacités 
d’adaptation”…. 

GRÈVE A L’APPEL DE L’INTERSYNDICALE 2nd degré  
LE MARDI 26 JANVIER 

 

La manifestation est déclarée auprès de la Préfecture - en attente de réponse 
Rendez-vous 13h30 RER Port-Royal 

Lieu à confirmer : voir notre site www.versailles.snes.edu 

Abrogation de la réforme du collège :  
grève le mardi 26 janvier  

à l’appel de l’intersyndicale 

Une réforme indéfendable :  
tous mobilisés pour son abrogation ! 



POUR L’ABROGATION DE CETTE RÉFORME DU COLLÈGE 
TOUS EN GRÈVE ET DANS LA MANIFESTATION 

LE MARDI 26 JANVIER 
La manifestation est déclarée auprès de la Préfecture - en attente de réponse 

Rendez-vous 13h30 RER Port-Royal 
Lieu à confirmer : voir notre site www.versailles.snes.edu 

Abrogation de la réforme du collège : 
mardi 26 janvier, une journée décisive ! 
Tous en grève et dans la manifestation 
A l’appel du SNES-FSU, SNEP-FSU, SNALC, SNFOLC, CGT Educ’Action et Sud Éducation  

Impression SNES Versailles ‐ Ne pas jeter sur la voie publique 

En étant majoritairement en grève le mardi 26 janvier et 
massivement dans la manifestation, nous sommes en me-

sure d’obtenir l’abrogation de la réforme du collège et des 
discussions sur d’autres bases. 

En se fédérant pour exiger de l’ambition 
pour tous les élèves et le respect de son 
métier, la Profession a mis en échec la 
Ministre ! 
 
Les coups de force de la Ministre et ses marques de 
mépris à l’égard des enseignants n’ont fait que renfor-
cer la détermination et l’unité contre cette réforme de 
la Profession qui a répondu présent lors des journées de 
grève du 19 mai, du 11 juin et du 17 septembre et de la 
manifestation du 10 octobre, la plus importante, pour le 
Second degré, depuis 15 ans. 

Ce refus de la réforme s’est encore amplifié à l’occa-
sion des réunions, imposées en dehors du temps de 

travail et destinées à convaincre des bienfaits de la ré-
forme : celle-ci n’apporte aucune solution pour faire 
réussir tous les élèves, tout en alourdissant la charge 
de travail ; elle accroit les inégalités en renvoyant au 
local une partie importante de l’organisation des 
enseignements ; elle ne permet pas le travail en 
équipe en mettant en concurrence les disciplines… 
 
 

Aujourd’hui, la Ministre est isolée ! 
 
La direction de la FCPE, soutien inconditionnel de la ré-
forme, a été démise de ses fonctions en juin dernier. Les 
sondages confirment le désaveu de la réforme par les pa-
rents (sondage IFOP de juin 2015 : 61% des sondés oppo-
sés à la réforme, 72% parmi ceux qui disent bien connaître 
le texte). 
Des syndicats d’inspecteurs, personnels censés être en 
première ligne pour promouvoir la réforme, ont appelé à 
sa suspension :  « Il est aujourd’hui de notre devoir de 
vous alerter, dans un contexte politique et sociétal particu-
lièrement difficile, sur les tensions inédites observées dans 
les établissements scolaires. (…) C’est pourquoi nous vous 
demandons, Madame la Ministre, de réinterroger la mise 
en œuvre de cette réforme.» (lettre du SIA du 13 décembre 
2015).  
 
La dynamique de lutte, dans l’unité d’action, a créé 
un rapport de force en notre faveur !  
 
GAGNER EST  PORT E DE MAIN !  


